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Introduction

Le présent document est une présentation synthétique, comme le prévoit la Politique d’évaluation périodique des programmes de l’UQAR, du processus d’évaluation des programmes de baccalauréat en études littéraires et de certificat en productions textuelles. La diffusion des résultats de l’évaluation de ces programmes sur le site Web de l’université permet de mettre à la disposition des citoyens et des futures étudiantes et des futurs étudiants l’information pertinente quant à ce processus et à la qualité des programmes évalués, tout en répondant aux exigences de la Politique des établissements universitaires du Québec relative à l’évaluation périodique des programmes existants de la Conférence des recteurs et des principaux des universités du Québec (CREPUQ).

Processus d’évaluation 

Conformément au Calendrier d’évaluation des programmes de premier cycle (années universitaires 2001-2002 à 2010-2011) déposé à la Commission des études le 11 juin 2002 (CE-377-3887), le programme de baccalauréat en études littéraires (7872) et celui de certificat en productions textuelles (4741) ont été inscrits sur la liste des programmes à évaluer pour l’année 2008-2009, laquelle a été adoptée par la Commission des études lors d’une réunion tenue le 10 juin 2008 (CE-439-5041). 

Comme le prévoit la Politique d’évaluation périodique des programmes de l’UQAR, un Comité d’autoévaluation des programmes a été formé par le Conseil de module du Module de lettres lors d’une réunion tenue le 1er octobre 2008. Le rapport d’autoévaluation produit par ce comité a été déposé au Bureau du doyen des études de premier cycle le 2 mars 2009. Les experts externes ont fait une visite à l’UQAR le 17 septembre 2009 et leur rapport a été déposé le 14 octobre de la même année. Le Comité institutionnel d’évaluation par les pairs, quant à lui, s’est réuni pour une première rencontre le 6 novembre 2009 et pour une seconde le 4 décembre. Le rapport du comité a été déposé au Bureau du doyen des études de premier cycle le 23 décembre 2009. 

Les rapports des experts et du Comité institutionnel d’évaluation par les pairs ont été remis au Conseil de module et au Département des lettres et humanités pour obtenir leur avis; le Conseil de module a reçu favorablement les rapports lors d’une réunion tenue le 20 janvier 2010 (ML-217-109). L’assemblée départementale du Département a donné un avis favorable aux rapports qui lui ont été soumis à une réunion tenue le 27 janvier 2010 (DLH-14-57). Les rapports et les avis ont été déposés au Bureau du doyen des études de premier cycle, lequel a rédigé son avis après avoir pris connaissance du contenu de l’ensemble des documents produits durant l’évaluation des programmes.

Le dossier complet de l’évaluation des programmes de baccalauréat en études littéraires et de certificat en productions textuelles a été déposé à la réunion de la Commission des études du 9 février 2010 (CE-455-5340). Le processus d’évaluation a duré 17 mois, soit un mois de moins que prévu à la politique d’évaluation institutionnelle. 

Historique des programmes
L'Université du Québec à Rimouski (UQAR) offre des programmes dans le domaine des lettres depuis son ouverture en 1969. C’est au cours de cette année, en effet, que les programmes de baccalauréat en lettres (études françaises) et de baccalauréat d'enseignement en français, présentés par le Centre d'études universitaires de Rimouski, sont adoptés par le Conseil des études du Réseau UQ, pour implantation au trimestre de l'automne 1969. En 1973, le Centre d'études universitaires de Rimouski devient l'Université du Québec à Rimouski. 

En 1979, les programmes de certificat en enseignement du français au primaire, de certificat en enseignement du français au secondaire et de certificat en communication s'ajoutent à la programmation dans le domaine des lettres. Les deux programmes de certificat de perfectionnement des maîtres sont fermés en 1986, les objectifs pour lesquels ils avaient été créés ayant été atteints. 

En 1988, le programme de certificat en français écrit est implanté, il deviendra le certificat en productions textuelles en 2003. En 1992, le programme de certificat en communication, qui n’a pas obtenu les succès escomptés lors de sa création, est fermé. 

L'année 1994 marque l'implantation du programme de baccalauréat en enseignement secondaire. L'implantation de ce programme de baccalauréat marque la fin des admissions au programme de baccalauréat d'enseignement du français au secondaire, qui sera fermé par la suite. 

Afin d'assurer la gestion de ces programmes, le Module de langue et littérature est créé en 1969 pour devenir l'année suivante, en 1970, le Module de lettres. C'est ce module qui a la responsabilité des programmes liés à la littérature à l’UQAR et qui encadrent les étudiantes et les étudiants qui y sont inscrits.
Quant aux cours du programme de baccalauréat et du programme de certificat, ils sont rattachés au Département des lettres et humanités créé en septembre 2008. Auparavant, ils étaient au Département de lettres, créé en 1986, et entre 1969 et 1986 ils étaient rattachés au Département de lettres et des sciences humaines. 
Autoévaluation 

Le Comité d’autoévaluation était composé de cinq personnes, comprenant des professeurs, une personne diplômée du programme de baccalauréat et chargée de cours, et d’une étudiante inscrite au programme. 

Le rapport a été élaboré à partir des données statistiques fournies par la Direction du recensement étudiant et de la recherche institutionnelle de l’Université du Québec; données qui couvrent l’ensemble des paramètres concernant les étudiantes et les étudiants sur une période de 10 ans. En plus de ces données, une enquête par questionnaire a été menée auprès des diplômés des 10 dernières années, des étudiantes et des étudiants de 2e et 3e années inscrits au programme, des professeurs et chargés de cours qui enseignent dans le programme.

Pour l’évaluation du baccalauréat en études littéraires, 21 questionnaires ont été envoyés à des étudiantes et étudiants de 2e et 3e années du baccalauréat et 15 questionnaires ont été retournés, pour un taux de réponses de 71%. Pour les diplômées et diplômés, 60 questionnaires ont été envoyés et 35 ont été retournés remplis ; le taux de réponses est de 58%. Quant aux professeurs et chargés de cours, 16 questionnaires leur ont été envoyés et 11 ont été remplis et retournés, pour un taux de réponses de 69%. Notons que 7 professeurs réguliers sur 8 ont répondu à l’enquête.
Pour le certificat en productions textuelles, l’enquête menée auprès des personnes inscrites et diplômées n’a pas permis de recueillir un nombre suffisant de réponses pour donner des résultats probants. 
Pour le baccalauréat, les principaux constats de l’analyse des données statistiques sont les suivants :

-
Baisse constante des demandes d’admission et des inscriptions au programme 
dans les dernières années;

-
Augmentation du nombre d’étudiants inscrits sur la base adulte;

-
Baisse du nombre moyen de diplômés par année depuis 2004;

-
Le principal défi est le recrutement d’un plus grand nombre d’étudiants;
Concernant l’enquête par questionnaire, la conclusion est la suivante :

-
Les étudiants, les diplômés et les ressources professorales 
sont d’accord pour dire 
que dans l’ensemble le programme atteint les objectifs de formation et qu’il est de 
grande qualité.

Pour le certificat, le constat de l’analyse des données statistiques est le suivant : il faut revoir la conception de ce programme, à la lumière de la révision du programme de baccalauréat. 

Évaluation par des experts externes

Les trois experts externes, deux professeurs et une personne qui travaille pour un organisme culturel, ont déposé un rapport commun. Ce rapport a été rédigé à la suite de l’analyse du rapport d’autoévaluation et d’une visite faite à l’UQAR. Durant cette visite, les experts ont pu rencontrer les membres du Comité d’autoévaluation, des étudiants, des diplômés du programme de baccalauréat, des professeurs et chargés de cours ainsi que des membres de la direction de l’UQAR, soit le vice-recteur à l’enseignement et à la recherche et le doyen aux affaires départementales.

Dans le rapport des experts, les principaux constats concernant le programme de baccalauréat sont les suivants :

-
La qualité du programme et celle des méthodes d’enseignement sont à la hauteur des attentes et le problème de recrutement d’étudiants n’est pas lié à ces dimensions;

-
La structure du programme devrait être assouplie afin de mieux répondre à 
certaines exigences des étudiants, par exemple en supprimant la sixième catégorie 
de cours; 
-
L’offre de cours en général devrait être réduite et le libellé de certains cours 
devrait être reformulé pour respecter l’expertise des professeures et des 
professeurs;

-
Il existe une certaine déception chez des étudiants qui ne peuvent suivre tous 
les cours auxquels ils s’étaient inscrits, à la suite de leur retrait de l’offre de cours, et ce, à cause du nombre insuffisant d’inscriptions; 
-
On insiste sur l’importance de maintenir les cours d’histoire littéraire et d’analyse textuelle dans le programme;
-
Le programme de baccalauréat en études littéraires prépare adéquatement ses étudiants aux études supérieures;

-
Le recrutement de nouveaux étudiants pose un défi de taille aux responsables du programme;

· L’UQAR ne peut concurrencer les grandes universités et elle doit plutôt mettre l’accent sur l’originalité et l’innovation afin d’attirer les cégépiennes et les cégépiens.

Les experts externes ont également noté que la qualité de la recherche et de l’enseignement est indéniable. Ils affirment que le Département des lettres et humanités offre un milieu d’études des plus stimulants, permet aux étudiantes et aux étudiants de participer activement à la vie universitaire et s’avère ouvert sur les milieux de recherche étrangers. Enfin, ils considèrent que l’enseignement est donné par des professeurs compétents, actifs et disponibles et qu’il respecte sans conteste l’évolution de la discipline.
Évaluation institutionnelle par les pairs

Le Comité institutionnel d’évaluation par les pairs est composé de six membres professeures et professeurs qui représentent les différents regroupements disciplinaires de l’UQAR. Ces derniers reçoivent le rapport d’autoévaluation et le rapport des experts et se prononcent sur la qualité et la nature des bilans et des recommandations de ces rapports.

Après avoir analysé les deux rapports d’évaluation qui lui ont été soumis et passé en revue l’ensemble des recommandations qui y sont contenues, dans la conclusion de son rapport le comité affirme que la qualité du programme de baccalauréat en études littéraires et de l’enseignement qui y est offert ne fait aucun doute. Il ajoute également que la compétence des professeures et professeurs est évidente. Tout comme dans les autres rapports, il conclue que la difficulté majeure du programme est le recrutement des étudiants et que les actions qui seront effectuées après l’évaluation du programme devront viser la résolution de ce problème.
Finalement, le Comité institutionnel d’évaluation par les pairs encourage l’équipe professorale à développer un programme de baccalauréat novateur tel qu’évoqué dans le rapport d’autoévaluation.
Les recommandations du comité s’inspirent largement de celles émises par le Comité d’autoévaluation et par les experts externes :

Recommandation 1 : Dans l’objectif de se démarquer des autres programmes de baccalauréat en études littéraires, il faudrait que l’équipe professorale étudie les possibilités de teinter leur programme de baccalauréat en études littéraires;
Recommandation 2 : Dans les objectifs du programme de baccalauréat, mentionner de façon plus explicite les compétences qui seront acquises par les futurs étudiants ainsi que les débouchés offerts sur le marché du travail (voir les objectifs des programmes de baccalauréat en études littéraires de l’UQAM et de l’Université Laval);
Recommandation 3 : Assouplir l’offre de cours optionnels, entre autres en diminuant le nombre de catégories qui est actuellement de six. La catégorie dite « cours d’enrichissement » (langues étrangères, philosophie, production et intervention culturelle) serait ainsi à supprimer, comme proposé par les deux autres comités;
Recommandation 4 : Vérifier la pertinence de remplacer le cours obligatoire en littérature québécoise du XIXe siècle par le cours « Panorama de la littérature québécoise » comme proposé par le rapport des experts externes;
Recommandation 5 : « Pour éviter la redondance, les descriptions de cours devront être revues avec les différents titulaires de ces cours en portant une attention particulière aux cours : Littérature du XVIIe siècle, Histoire littéraire et Littérature québécoise du XIXe siècle. Quant à l’équilibre entre la formation théorique et la formation pratique, cette question doit être étudiée lors d’une refonte de programme » selon le rapport du comité autoévaluation;
Recommandation 6 : Le cours « stage en milieu de travail » apparaît comme une réponse possible à plusieurs défis soulevés précédemment. Il permettrait de répondre aux préoccupations des étudiants concernant de futures perspectives d’emplois, de créer et renforcer les liens avec le milieu culturel régional et extrarégional. Le cours ayant été créé seulement un an avant l’évaluation (en 2007), il est entendu qu’il est peu connu des étudiants et du milieu. Afin de donner son plein élan à ce cours jugé « stratégique », nous recommandons que des ressources humaines soient consacrées à diverses tâches touchant le démarrage de ce cours (ex : démarches auprès d’intervenant du milieu et aux étudiants, développement d’outils permettant de faire connaître le cours et ses objectifs, collaboration avec le Service des communications pour la conception d’une page web sur les stages et la mise sur pied d’un babillard d’emplois dans le domaine, l’établissement de règles et protocoles pour faciliter les démarches auprès des lieux de stages potentiels, etc.), par exemple, comme la désignation d’un professeur responsable de cette activité pédagogique qui est reconnue dans la tâche;
Recommandation 7 : S’assurer de l’arrimage du programme révisé de baccalauréat en études littéraires avec les sept cours offerts aux étudiants du programme de baccalauréat en enseignement secondaire profil français;
Recommandation 8 : S’assurer que les méthodes pédagogiques servant à la maîtrise de l’expression orale demeurent bien présentes dans l’enseignement;
Recommandation 9 : La pertinence de l’existence du certificat en productions textuelles devrait être questionnée par le conseil de module;
Recommandation 10 : Profiter du fort rayonnement de l’équipe professorale pour développer une stratégie cohérente de recrutement d’étudiants du bassin naturel de l’UQAR et du reste du Québec, en collaboration avec le Service des communications et qui s’appuie sur des ressources permanentes et récurrentes;
Recommandation 11 : S’assurer que la promotion du programme de baccalauréat permet à un étudiant de niveau collégial d’établir les avantages de venir étudier à Rimouski et la démarcation avec les programmes offerts dans les autres universités. L’UQAM et l’Université Laval offrent respectivement un certificat en création et une concentration en création littéraire, tandis que l’Université de Sherbrooke mentionne sur son site internet qu’une des quatre grandes spécialités développées à l’intérieur de leur baccalauréat en études littéraires et culturelles est la création littéraire;
Recommandation 12 : Que l’UQAR explore la possibilité d’établir des ententes de partenariat, incluant une stratégie d’acquisition intégrée, avec la ville de Rimouski et le Cégep de Rimouski afin d’offrir l’accès à une vaste collection d’œuvres littéraires, incluant la littérature contemporaine, aux étudiants des programmes de lettres;
Recommandation 13 : Accroître la synergie avec les organismes ou les institutions littéraires pour permettre aux étudiants de connaître davantage les perspectives d’emploi dans leur secteur, en plus de rencontrer un plus grand nombre d’auteurs;
Recommandation 14 : Pour améliorer l’encadrement des étudiants par les chargés de cours, il est suggéré d’offrir des bureaux supplémentaires aux chargés de cours;
Recommandation 15 : Que l’UQAR explore la possibilité de mettre en place une plateforme d’accueil pour les étudiants en provenance du Nouveau-Brunswick.
Avis et recommandations du doyen des études de premier cycle 

Le dossier d’évaluation de programme est déposé à la Commission des études par le doyen des études de premier cycle. Il y joint un avis rédigé à la suite de la lecture des trois rapports qui ont été déposés au Bureau du doyen des études de premier cycle. Les recommandations que le doyen a faites à la Commission des études dans son avis sont les suivantes :

1) Revoir la structure de cours du programme et le nombre de catégories de cours afin de s’assurer de l’atteinte des objectifs de formation du programme tout en permettant une certaine souplesse dans l’offre de cours pour chaque trimestre;

2) Vérifier si le cours Stage en milieu de travail peut devenir un cours obligatoire dans le cadre du programme et, dans l’affirmative, s’assurer de l’organisation et de l’encadrement des stages en milieu de travail;

3) Former un comité qui aura le mandat de proposer une stratégie de recrutement des étudiants des cégeps de l’ensemble du Québec, incluant un volet spécifique pour les cégeps de l’Est-du-Québec, avec la collaboration du Service des communications de l’UQAR pour actualiser cette stratégie;

4) Maintenir et, dans la mesure du possible, amplifier les liens avec les organismes culturels de la ville de Rimouski et de la région du Bas-Saint-Laurent afin de favoriser le rayonnement du programme de baccalauréat en études littéraires et participer au développement culturel de la région;

5) Réfléchir à une façon d’intégrer les personnes chargées de cours qui enseignent dans le programme de baccalauréat en études littéraires dans l’équipe programme afin de leur permettre de participer au développement du programme et de leur proposer un meilleur encadrement;

6) Évaluer le programme de certificat en productions textuelles afin d’en évaluer la pertinence. Dans le cas où ce dernier ne répondrait plus aux besoins de formation des étudiants, vérifier la possibilité de créer un certificat en création littéraire;

7) Réviser le programme de baccalauréat en études littéraires tel que proposé dans le rapport d’autoévaluation, en y intégrant une dimension en création littéraire.
Résolution de la Commission des études

Après analyse du dossier d’évaluation des programmes, la Commission des études a résolu :

-
De recevoir le dossier d'évaluation des programmes de baccalauréat en études littéraires et de certificat en productions textuelles;

-
D'inviter le Conseil de module de lettres à procéder à la révision du programme de baccalauréat en études littéraires et à réfléchir à l’avenir du programme de certificat en productions textuelles, et ce, en tenant compte des rapports d'évaluation et de l'avis du Bureau du doyen des études de premier cycle; 

-
D'inviter le Conseil de module de lettres à présenter le dossier de révision du programme de baccalauréat en études littéraires à la Commission des études au cours du trimestre d’hiver 2010.

La révision du programme a été faite et le dossier de révision a été déposé à la réunion d’avril de la Commission des études et le baccalauréat en études littéraires a été modifié pour devenir un baccalauréat en lettres et création littéraire.
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